
MERGE 


LES AVENTURES DE 

TINTIN 


LE TEMPLE DU 

SOLEIL 



























-HERCU¬ 


LES AVENTURES DE TINTIN 


LE TEMPLE DU 
SOLEIL 




CASTERMAN 











































LE TEMPLE DU 
SOLEIL 




Mt^ddockj capitdine du long 
cour^^et Vntin, reporter ^. 
Ahtouijd police de ^fNazdire 
m'd prevenu deleur arriyee... 
Fdites entrer .., 



Messieurs,5} j‘al bien comprl^Ja si- 
tudfion peutse resumerdinsi: votre 
ami Tournesol a ete enleveret yous 
a yez de s6rieuses rahons de croire gu'H 
sefrouve cJ hard dn cargo'^Pachacarndd^ 
qm dolt arriver d'un jour a I autre 
a Cd/tdo X'est bien ce/d? i1) 




Eh bienl rnessieard.des 
que lePdchdcdmac*'sera 
er? radOf nous feron&fotiil- 
ler lenavire.iijeellement, 
votre ami e5^ci bordf il 
you5 sera immedidfement 
rendu,// nenous reste 
done plus gu'd , . * 





us durez ma! vu . ^ . 

Hon.non,j'di nettementva 
un Ifid/en qui regardait a fra¬ 
vers fes bdrreauK *//a dis- 
derrJere cesbulssons,,. 


1. - Foir les Z 3ou/es de Crista I. 


Ne persons done plus a cat Incident, 
et permettez p/utot de 
vans offrlr un verre de ceEe)c~ 
ce/lent pisco, la liqueurdupays^ 
que nous bolroris a lasante de 
votre ami Tournesol. 










































































































































































































cfue£<fue^ tmlnutej -fiiuJ ta/cd .., 



Qaei bonheur !Noms dHona 
revoir ce bon vieuK Thurnesol. 

Ak! ce'*pi6C0l*ce''pisco'l c*e^t 

le plus beau jour de ma vlef^.. 
Et puis, tout Yd bien !., , 
Tout Vd tres bien ! 


Ailons, ne fdites pas celte 
tete-/d, man dfru-Ztousdl/on^ 
bientot revoir Tptir/7esol: 
tout Yd done tre^ bten ,, , 



N'empeche pue, vous 
fdvez YU, nj^us sommes 
Sur- 



Ah - Id Jd !Aacune Importance!Re^ardezptutot dutaur 


de vous * 
coufeurs, 


^oyez ce pltfore^que^ ces Indlens, ces 
cea costumes, ces lamas >.. 



Tol fdire dtfeT^blonfjenor, . * 

Eh b/en^ (^uo! ne 

Yd Is tout de me me pdS te /e 
manger, ton lama, non P 



Heln^ dls^mon btavepetit 
Uma/u n'as pas peurdu bon 
vieuK capitameHaddock.., 






































































































































































AKq ... Oui, c 'est mor\ . .Ah! 
bor}jour,<5ehor inspector su¬ 
perior. . . Comment ?,. . Lc 
”P<^chdCdmad*est en vue?.nXres 
bien...Ouidu bdssinn'2^...fiou6 
arr!vons.. .A tout a Cheure.^^ 




Sc ipu^eSfaedf minute fi&ui toJcd... 


Aoi/d /e senor Inspe 
superior etses hommes 
du bard du 



Ad^s^.^ndisje n*dtpas la 
berlue .,, Voyez /J^bas., 


dupantetDupondl. 
Que yjennent - iis 
fdire icifCes^^ 
olibrius ? , 



Messieurs, voUa les amis dont 
\rous me parf/cz bout a /*heure. 



e! hasard extraordinaire... 


? n'esf pas !e hasard qui nous a 
envoye ces messieursXest la police 
les de/eguis id pour 
votreaml.. 


if a/orSfCeTachacamac*l 
ou esf-il ? 



La-hasJ gauche 
de ce petit remor- 
queur a chemi- 
nee rouge .., 



Ablouigete vois... 
C'estga.. . C'est 
bien i^a*dPacha~ 

cawac*\.Diregae 
ce bonTournesol 
est a hard!... 
























































































































































































MiHe sabordsHG^P^cha- 
c a ma c **a rbo re le pa vi Ho n 
jaune eth triangle jau - 
ne et bleu i maUdie dan- 
a bard I 


tdgieu5 



5dpr}^til et nou^ qut 
devons aller a hard pour 
foul Her le ndvire .. . 


Pas guesbion avan/^ 
gt/e /e service sarri- 
talre n^a/f accorde 
Pduhnsdflon . 


yoHa ddl/feurs Justement 
Id vedette du service de 
sante qulsedlrlge vers 
le '*Pachacamac , 



V ifS^ ^ 


1 sv/jfwV 











ga droie, 

, , Un cha - 


7 u trouves 
toi^ helrt 
peau presgae neuf i , 
te fait rite ^ tol / 








Cap ftaine /*>, Ca¬ 
pita/ne /.,. le *'Pa - 
chacdfnac " bl^se 


d'autrea pa y/l/ons / 












































































































Cesf pour fete r i'dnn^ver- 
Sdire du corrrmanddnt ? 


Mettre un navire en 
quardntalne, marin 
a'eau douce^signifie h 
fenira ricartpendant 
un certain ten7p5,afin 
d'ey iter la contagion ! 


Milie millions demille mil¬ 
liards de mitlesdbords! ie 
signal de la guarantaine!.. 



Voild Id vedette 
qui rev lent. * - 



Eh bfcn, \deuK cds depestebubonlgue 
aocteur ? j bordordonne trois 
semalnes de quarantaine L., 



Vo us avez entendu.^J'en suls 
desole pour vous^.J! vafdlloir 
vous armer de patience.. . 

Oui... Evidemment. , .Bites - 
moi, ce docteur, n'est^ce 
pas uf? tndien ? 



(lue^uie^ Indian 

Trois semaines, ml lie Sd - 
bords /.., fro/s J emaines 
/77f/f7e de Siivoir sit 
out Oil nonfToarnesoi 
estd borddececargo de 
to n - m- de Brest/... 



PdS question d'atten- 
dre trois semaines !. . . 
Cette nuit-merne , nous 
serons fir.es I 



f 


Farce gue, cettenuit j'irai 
d bordduFdchacamact 



Cette nuit?... Vous.^... 
Et /a pejfe, 
reux?...idDeste 



Cdpifaine^jeparie ce 
que vous vou/ez que 
tout lemojode.a hard 
duPdckdcamacfse porte 
comme vous et mot! 



Mais.sapertipopettc ! te 
doc f eu r a pourfantdit que. 


Le do cteur est un in - 
dien^capitalne!.,.Un in- 
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./Yd//onspd^p/u^ /oin,^ 
On pourrdit nou^ voir. . . 


Bon, ga yt^..,A/ors^ yous 

tou/ours c/ecJde ?. _ /e 

vousdi dit qa*d ^ itdes 

requins pdr tci, . * 



Bdh ! des requins .. . A 
cette heure-ci ils doivent 
dormir trauquiUement, 
comme tout le monde .,. 



Comme vaus 
voudrezi... 


f 1 

Voiid^ . . Alors,c‘est entendu : si, 
dans deux heures ,je ne suis pds 
rerenu, 'rous avertissez Id poU 
ce ... Au revoir^ capitaine ... Et toi, 
Milou, so is hien sage .. * 




















































































































































































































P(fs J he's!ter /.., Vih, en 
ho ns c/dtis c eth cdbin e , 


Zut...Encore qoelqu'un! 


iQuieioes?.. 




Chic!Us croien! cfue 
Cost un chdt!... 






// renhe ddmsa cabine,. 
Ldportereferme ... 
Oufhauve! 



Sapristi!ilyd quelqu'un dans 
certe c ouch eifeL.. Vitef fHons!,,. 



Pardon ,., Heu *.. Ur 7 
peu piua d touest / .., 


//ny a qu^un hom^ 
\rr 7 e du tTtortde pour 
parlerde ta jorfe, ..f/ 
cet homme, c'esf .., 


Monsieur Toarnesol! 



Monsieur Tourneso!!. ~ * 
Monsieur Tourneso!! 
Reveillez -- vaus i ,». 
mot, Tintln^ /. ,. De qrS- 
ce, r^veillez^ kol/iS / 


7 / 





























































































































































































































































Mah . Mala c>esf Chiquito! 


Que Youfez-Youa f’a'tre 
de ce maiheurea^ ? 



Cef homme a commii 
unsdcril^ge;il 3'e»t 
paf^ du bfdcelet <5d - 
crc de i'lnca. Cef horn • 
me doit m o unH,. (^uanf 
a Yoasje nai pdi enco¬ 
re decide de Yofreaort 
Cnatfenddnf 
you& e/e-s morj 
prieonnier... 







Pef'tfe candlUe^ tu 
yai me le payer 

















































































































































































































, e/ vou&tipprendreza meconna)ke, 
I bouqres de marchatid& deguano ! 







A terre, 
mamtenant! 
£t cherchons 
du renfort, 
vite ! 




Q^ 


hle^si.du moinsjiston? 


Rjer},pd5 une igra 
fignure , . , Hd!^ 
fUons vite 


Tourneso! est d bord, , 

CdpitdineJe tai va , Ik ont 
decide de le mettrea mart 
parce que, disent-jh, // a 
contnfis up sacri/eqe en 
passant d son poignetle 
brace/etde i'/nca / 



yite,courez en K/V/e, 

alertez k police!...Mol 
je ici pour obser¬ 
ver ce qui se passe... 




\Riep ne bouqe . . . 
Auraient dis / tnietithrij 
^res ce guis 'estpasse . * 
f!ih opt mis utie ember- 
cation a ia mertPour\^u 
gue kcapitaine reyiertne 
vite avec da renfortL.^ 




j • -- 

AUo?... Oui ,. * Police!.. .Quoi?^., 
Vous Youlez parhf au senor 
inspector superior A cette 
keure-c !?.,., Vous n*etes pas ma- 
lade^norj?... 11 dortje seffor 
inspector superior. * . 


Je fesais blen, tan¬ 
ner re deBresf!qu*il 
dorH.^.Ce que je 
vous demandef c'est 
de fe reveii/er / , , . 
Dites -lul que c^est 
tres,t^^^ urgent! 




Urgent Qu pas urgent, 
ga rn'estega !... On ne 
reveille pas le •senor in - 
spectorsuperior a 
quatrebeures du matin! 



Mats puisque Je 
vous dis gue. . . 
A!lo!...AlloL.Mio! 
AHol, t JAkllebou- 
gre desauvagede 
tonnerre de Brest! 
ila raccroche! 


































































































































































































































Se^ruict/nt ce ^ - 


ie Cdnot se rdpproche. dVdnt 
Miiou ^ s ,Fdis d fren ti on^ne te mo w/r# 
pe£* 5 , * ^ Nous dilor73 les observer 
d'urr peu plus prhs .., 


Ur^e idee 
vdis te/ephoner 
dux Dupond - 
Duponh^Qadtre.. 
Zero.. .Huit ,« . 
Voi/d / *,, 





JdprisN/. ,, Afdis c/est Monsieur 
Tourneso/ qu 'on debdrque la I 





non^ jamais 
de la vie /... Moi, 
je dors / * ,, 


Alors, tu y 

vdSf I'd} ? 


^DRRRfNG 




A Ho?. ..Alio,Dupont?..^ 

£nfin,ce n'est pds ■ 
trap tot... Icije cd- 
pitdine Haddock >.. 


Milksabords deton- 
nerre de Brest! 06t- 
ce pour aujourd'hui 
ou pour dema 'in ? 


DR R RING 


Comment, tu dors ne dors 
pds^puisque tu paries!~ -. 


'" > 

Tu sdis bien que je 
parle toujours er? 
dormant /. * , 


C'est bon, j^y vais, 
mats !d prochdine foiSf 
tu iras toi-meme. -. 



CommentQulAh! 
out, le capitaineHaddock. 
Je.., Comment ?... Tour - 
nesol ?.,. Cast. - - Oui ... 
Bien. . ,Son,nous arriyons 
immediatement, - . Ou 
. , . Bicn .., 



UfTie deom -deiue fAu tatd .. 


Voiia pres de deunkeuresguejelaiqu^ 
te.,.Pourvu cfu'//netuisoit rien arr!veI 



/oila notre barque. ..C'est td quej’ai 
}ahseTinf 'tn...Mdi5 lul,ou est-H ?... 




















































































































































































Inutile de nous 
e^ 06 tiler c/dVdntd- 
^e.Tln/'ind dispdra, 
Exdfninons le sol t 
nous devonsretrou- 
verses trdcesdu 


plus yJfe^ 


Autant chercher une 



alquiUe dar?s une 
botte de join !.., 


I Je dirdiS me me 
pius^dutant cher - 
cherunediguiile dans 
une fotte deboinL.. 




Les traces s'arretenfd cette route, ey/deniX 

merit. * * Qu * importer on devine qudh ont 
continue dans la mSme direction * • . 


Cantmuons... Nous som - 
mes sur la bonne piste... 


Et lei^ d^autres traces. ..Re¬ 
ad rdez, ii y avalt plusieurs 
nommes...Etdes chevaux^... 
Hon,deslamas.,yoyez ces em- 
preinteSf fa, da ns le sable .,. 





Pardan^mirfute !... Et Si c'eta It 
une ruse?..^6*}!5 etalentpartis 
dans la direction opposde 


tel,*.Auss/Je pro- 

pose qae la mo I tie a'entre 
nous aille ddn cote, Eautre 
moitie, de Eautre . . . 


Excel/ente Idee.en effeti... 
Nous sommes trois.La mol tie 
de fro is, qa fait un et demi. * * 



Saperlipopette! it 
ya du yrat dans ce 
qua yous dites!... 
Comment faire?^.^ 



AJtez de yotre cote, vous deuK. Hoi^ 
jurat seal... Et nous verrons qui de 
nous retro uvera Pin tin , . . Au re^ 
voir.E^. Et ouyrez Poeii!. , . 
















































































































































,4rpjeii ^euJiedde'ma^e&e 



D 'is donc,fishn,tu n'As p<is vu 
un Jeune gar^on, un B!jnc,dc ~ 
compagne d‘un petitchien?.. 


D 




TitftlnL , .Ah!^dcripant!tu mas 
bien dttrape / * . .Parole ! Je ne 
t avals pas reconnu... Mdls pour- 
quol ce dequlsement ?. 


e va/s vous 
uer ... 



Pea dp res vo fre depart, i/s ont 
debkrqae Tournesoi.Des com- 
pUces^qul ies aftenddient sur 
Id plage, onf hlsse noire ami sur 
urr Umd el Pont emmene. Moi, 
je Ies dl suirh de join, apn de 
no nas mi? latre voyr^ . * 







Bn trayersdnlle marche de Santa- 
Clara Japetite vij!e ou nous 
dUons drrlver, J"ai achefe en 
hate ce poncho et ce chapeau, 
ce qui m*apcrmis de mappro- 
cher c/ewx au moment oa,aa 
qulchct deia gareCtlsprenaient 
leur s billets pourjauga ... 


Et Tournesotqu^ont-ils 


de 


h 



Sans doateayaltdl ete drogue, car 
it Ies suiyait docilement^comme 
un somnambule., .Puisjetrain est 
pa rfi ,, .sans moi,h4lds fca rje ti ^avais 
plusassBzd'drgent pour y prendre 
place^.^Alorajesms revenusurmes 
pas^ dfin de vous renconfrer... 



iTonnerre deBresft I Ies ban- 

\ditsl.., Partisdvec7ourne3o/i^..Jidis 

1 nous prendrons le train sulvantet.. 


MIZ 

Eien surh.. Mdtbeareu - , 
sement, H ny a un train ' 
gue tous Ies aeuKjoars... 

xf- gf 





/fais commentsefatf-d ^ 
qae vous soyez arrive 
seal?... Et la police?... 


messieurs dor- 
malent! ...Quant dux. 
deux. Dupont i/s sont 
yott'e recherche^.. 























































































































































I Heur€usemef7t ^ue nous som 

I mes arrives bien a temps: /e 
: train va e/re bond4 .. . 





Ume de^ml-KeidA£ 




Mats voyonSfCe que vous 

me demandez la est inr- 
possible ., Je ne puis *.. 


Ob4is /,. sais ce 
*udl encoute de deso- 
'eir dux ardres de... 




^ i>caln^ depAiib 

^p£uJ4jexi€d 'Aea/ced ^. 



cusez-mot ije rey/ens 
dans un instant .. * 




Cest dr oh... Fiqitrez- 
yous que noussommes 
absolument seuls dans 


not re waqon.. 




[ Cu rl euK , e/7 effet.. Xtens^p endant 
vofre dbsencej^aijefe un coup 
d'oeltsur ceftebrochure, . .Javez- 
\ yo as que cette Hgn e de ck em in de 
fer atfeintune altitude de is. B ss 
pieds surf 08 mi/tesde trajetet qu 
e//e esfh plus haute du monde 


ous raientis' 
ns doute arri- 
[sa une qare. 

























































































































































































































































































































































































































































































1 A 


Oh!Id -has f le ^agon 
qui degringole - . - 
// etalt terrtps que 
nous saufions * - * ^ 

^ _ y y 




Eh bi^n, mon vieux. 
MUou, pouvon^ 
nous yanter deFavoir 
echappe belle / 


A 


e 


qui 


dis - (u 


D'abord} nous secher . . . 
Ensuitetrrous essayetons de 
refroaver le capitaine *. . 




Allans, MUou, encore un pelit 
I effort: nous ysommes .. • 



En route,malntenantL 
Id rencontre du ca 













































































































































/oils efiez /e wd^on qui 

s'e^t detdche Vous dvez pu 
Sdufer d temps ?.,. Quelle ckdnce!. 



Je 6Lii 3 ie chef de gdre de /a 
jtdtion saivdnte... Lorsque le 
trd in est d rrt ve, on a cons Id te 
qudt mdnqudit un wagon . ♦ . 
Je suis desole: cyst U premiere 
fols qu'un accident se pro - 
duitsur celte 



Un attentat ?. , . C'eat tm - 
possiblef voyons! 




Cest cepenctantdinsll 
Mdis ne perdons pas de 
temps: voulez-vous 
r^ous conduire aJdugayu 
mas devions nous rendre,.. 


QueZpu^^ewLedofias^ * 



Un homme de petite fadle.avecune 
barbiche noire et des lunettes ?,. .Oui, 
il me semhle...Attendez..JiStait ac- 
compaqnb pardes lndienStn*est-ce pas ? 


C'esta dire gu'lt efait 
onnier de ces Indlens. 
am! a ete en/eye ,,, 




tnleve par des Indiens?... Je .,. 
Mem... Alors.ce n*estpas Mhomme 
que voas cherchez... Cetai dont je 
Yous parte avdit Mair de suivre ces 
inaiens de son plain qre. . . 


Lvidemment^ n aVi 
ete^^^^droqui ! 



Pbas croyez P...tVon,c'estpea 
probable... Et puls, mainte - 
nantqueJy reflechisje me 
vie ns... Ces t c ela, 
qu'On a vu etaitqra 
il avait le visa 



Je m'etais frompe.voUd toutl... 
Je reqrefte de ne pouvolr vous 
etre MessieuyJ'entre- 

tien est termlne i .. * 





Bizarre!.,, Quesignifle la volte - 
face da com missa ire ?...0n dIra it 


qu*dcraintdehe mete ci cettehls - 
to ire. ..Auraif^il pear des Indiens r! 


Itny d plus qu *une solution i 



)nterrQger,chacur? de notre 
Iqaes indigenes* 


D^dccordl... Mendez- 
vous devant la qare^ 





































































































































































































Un homme de 
fdj/ie,d vec un e bdrbich e 
notr^e et des /unfftes.., 
Vo us pas vu lui , 





Kous pets va lui *. 



No se !No se A . J/s n'onf 
que ces mots-id J is 
Douche^ces bougres ae 
Cdnaques de tanner - 
re de Brest/.., 






Id chdritermor? bonsehoKr 


Jendwntce 


Nose ! No se !... 

Pds moyen d^en 
tit*er ddv^dntdge... 
fh doiventcepen- 
ddnt sd voir g^^el- 
gue Ci&piSe* * .On dt‘ 
rdlt aX au*i!s 
ont 


TienSfje ydis encore 
intertoger ce petit 
mdrchdnd d'oranges.. 


...gw re dirdf 
iui dliSSi f 
a *f 



































































































































































































































































































[ Moj ^dyo/r ou etf^e 
<jue fol cherchet., .Toi dcheter 
armes ef venlr demamjey^er 
dusoleil^du pontde 
te conduire.^.Toi compns?...Pont 
de Pinca Jever duso^eiL ^ *Toi 
par fir mdlnt€‘ndnt, v'ife!. 






Moi f-e donmr bon conselL 
Tot pas partita la recherche 
de ton am\.smon tt^t cou- 
r/V heaucoup dangters 


Comment ie 
ez-vQus? 


Moi savoir,aenor..,Tot te 
^ouvemn wagon detache *, * 
Tot dv^oir eu beaucoup chance, 
Cettefoh da.. Mah toi pas tou~ 
jours avoir chance * . _ To/ 
ecouter moi i toi pas partir^ 

Moi remercier toi, 
mars moi partir 
toutde memel 




Tres do m mage pour toi ... 
Matspuisgue toi voulolr 
partir quand meme, tot 
prendre ceci ... Tres bon, 
ecarfer danger .., 



Une petite me - 
daille..,Et puis 
aiors, gu'est- 
ce gue .., 

7 





































































































































































































































fr 


Cest done toi qul. , 




OuifC'eM moi t'dvoir 
pdrie h ter, derrlere h 
mur...5i Indiens voir 
mot te pa rier, moi mou- 
r/r toittde^uite...7o! 
vcntr.malntenant. _. 




Eh btenjou court-H 


Je ne pas^ II m *a 
demande deiatfendre 
quehue^ in^fanh... 



nnerre de Brest! des lamas! 


Four porter provlsions^se 
Piores... Vovaqetres fonql 



Tu ne te figures tout de meme 
pas que Je vat's voyager en com- 
pagnle de ces bougres de Jets 
d^eau ambulantStnon!... 


Lamas tres douK^senor. 




Miserable 

iconodaste!. 


Toi pas f rap 
persenor.K. 


OULALAAAri! 































































































































Outje aais,>n}l!e 6a- 
bord6i ,,. Quand fama 
fachejui toujours 
fd'ireatnsi !,.. 



Ai(o/i6,a6S€-z perdu de temp6L, 
Nous y sommes ?... Au fait, quel 
est ton nom ?. . , 


AlorS/Zorrino, tu sals, toi, o'u 
se trouve l*am) que nous cher- 
chons?..,Pourtant,pas un seu! 
des Indians queJ'ai interroqes 
n'avalt Pair de ie sa voir. .. 



Euk savoir comma 
moi,senor..,Mai's euK 
rien dire a senor etran- 


Peur de qui 




Peur Inca, senor...Ven¬ 
geance Inca toujours 
terrible quand indien 
dire a Blanc quo 'iBlanc 
peutpas savoir.. 



L'Inca... L‘Inca ... If y aurait 
done encore un Inca?...A notre 
epoque?...C'est ii 

(Blancs iqnorersehor.Toi 
seu! savo'ir.maintendnt ,,. 



Grace a toi,bien sur !... Mats 
dis-prto 'i, ZotPtno : tu n'dS 
done pds peup,toitde/7nca?**. 


M. 


oi seu/^d/ors moi peun 
dveefoi, mo I pd6 peur!..^ 




(7d"chulpd'l senor, i/ieuK tom 
beau mcd.Nouspasser nult /< 
e/' repartir Nemain matin .. 


Jeprendrdi /d pre¬ 
miere ^drc/e-..PuiSf 
vers minuit, je vous 
r4veii/eraif et vous 
prendreiz map/ace... 




Sonne ^arde^Cdpitaine . - - 
£t n' ouh/iez^pds <^e me 
revei//er * ,, 

^OiS frdnqul//e>//stonf 
£t dormez hien, 
tous les deuK *, • 



Bonne nuit^ 
Zotrino! 























































































































































EKCijsez-moi,mon¬ 
sieur Uncd, mais 
avez-YOus votre 
nermis de chasse? 




Seu/ /'echo repond., 
Quesont-t/s devenus 


Ti^ns j 
an echo 
d deuK 



Mdis soya ns prudent : 
d'dbora^md carabine ! 




Le bonnet deZorrino 
c'est tautce que Je 
trouve encore ... 









































































































































Hourrahljelali 


VoUd des heuresquecemlserdhle rep- 
tilesepromenalf enfre mes omopidte^ i 



Un lezdrdl 





th bteny quot f 
C'est un /ezard 
demonfdble? 



WOUAH! 
WOUAH! 


WOUAH 
y WOUAH 





dlrez - vous enfin ... 


thbien^voUaJldev^it etre pres 
de miniiif. Je marchdl^ de long en 
targe dfip de me rechauffer, Iors - 
qu€ tout a coup arte ombre asurgi 
devant mo'iJe mai pa^ eu te temps de 
fdtre an geste ^. re^u un 

coup Violentsur la . dorsgue 

jesuU revenu a moij'etais la,com- 
me vous m'avez trouvidigotejbaH- 
tonne , avec^ c e J ezard dans le 
cou,..ttZQrnnoMK/k ou est-il ? 



Disparuj capitalne r ainsi 
que les lamas, ies provi - 
sions^ef^ chose plus grave, 
nos carabines I 



Qu^allons-nQusfaire, tonner- 
re de tonnerre de Brest! 


Avanf toat,essayer de 
refrouverXorrino* £;?- 
s uite, Darrackerdes mains 
de ses ravisseurs . 






































































































































£n coupdntpdr les rocher^^ 
nan'spouvons Jes sur~ 
prendre du passage...Mi- 
lou, toi, tu resteras icL. 
Allan s, capitdme ! 


Mousdllons nous 
rompre ies os, 
c'est cerfdm ! 


Leckemin redescend par icL., 
Us Yont passer juste en dessous 
de tend rod ou nous s ommes - 



























































































































Et puis, ,.et puis *. , Ef tipres tout, 
puisque vousy tenez teifement, /e 
VO lid, man dmif Id, derriere vous ! 



-“ >*—•-*—— - - ■ 

Vous, cdpitdine, desarmez 
d'abord cetfndhn. ..La ^ 
ffea hien.,.Mdintendttt, 
defdchezZQrrinQ...Moiy 
je testiensd l^oellL.. 



Content de te revoir^ mon petit. . 





































































































































Et mdlntentint^ voa^dHez 
continuer votre route,.^ 
et vife!.. le premier 
fait mine des'arreter ou 
de 60 re to urn er, je tdba t6 
com mean iapim^.Contprk?,, 
AHons^en route.,.et emme^ 
nez Yotrecamarade qui 
reprend cory^aissance* * * 


derne re moi 


me 




Tu voi6,Zorrino\ Moi 6dYoir, 
que nous /7e /'d - toi me de - 
vons pdiSdidrt' Jivrer .. • 
donne^ * * 1 £/ Milou?,.. 



Mllou^ nous Td vans kis - 
se an peu plus haut: i! 
n *aurait pas pu nous 
auivre..Jlen5je vo 

























































































































La.. .Voyez..Jfpo^esur 
un ro€fyen**Ce^t /e moment 
OuJdrnais...Au nom du 
ciei^viaez ju^tel 




It mam ten an t k /- 
te!£Le6Corde6,un 
fouUrd.Jl 
ddlierausecours 
de Mihu... 


MdiheLire^x I 
Vousndil^zpd& 
fdlre f d / 





















































































































Ouflje re^p/Ve/* *. Le vot- 
/d ., Aforner?fd - 

nemciif du moins^ Cdr 
le mafheureuK vd de - 
voir rede^cendre, >. 



Tudtirdis pu me repom 
drej nor}?..Srue^\neQr- 

tiens-toi 



Allans -yL , Aaissons-nous 
doucement descendte *^. 



OhildlaL.^Ohl 
qu€ <^atoume... 
Ma 






Je n 'en puis plus.Is - 
qaons le tout pour k tout! 


le malheureux^ / 
ah!ie malheureuKi 
i! Kc? devoir lacher 
prise! 


Ratedonnerre de 
tanner re deBreat!.^^ 
Jenepuiaplus ti- 
rer, maintenantde 
candorestsurlui / 


































































































































Firdte!.^ ,Doryphore!,,,Moule a gaufres! 
Attends gue Je te depiumet espece de 
chouette mat empaittee ! 




Cest encore 
Zorrinol 


Lom^sehor^tres iomL.. 
Encore hngtemps mar¬ 
cher, tresiongtempSf 
beaucoup dejours!,.. 
Encore franchirhaufe^ 
deneige... 





















































































































Ou IdmdS ?. ., Ou Cdpttdine , 

Jenesar^ pd^^Zornno.^ 
Etfsevelisqaeli^ue part 
^Qii^ Id rtelqe ,,, Pourvu 





















































































































IIfdudrait tout de suite te ^ 
frIctlortneT a Vdlcoo!.matsoh 
en trouver?,.. Oh!Hdolt cer- 
tdinement en dvoir unftacon 
dans sa Doche - revolver *,, 








Silencefmide sabords/oufeternue.,,Cestm-rrt'mol 
i/ui j-S‘Sufs.hie,. JaC'C-cause defoutce^m estdrri- 
y ^.., Cestmol .. b/c ,,, irai cAcrcher/ 




3oi/^res dep/ienomenes 
de fonnetr^deSrestl i 
//s s'enfuientdej que ' 
e m ^approcke d'euK L.. 




kijboit^res dezouavesL.. 

lei, mlflesdbordsLJdL,. 




Quelle nouvelle cata^ 
strophe va-^t-U en - 
core d^clancher? 


ies voi/a I,.. Its ont sans 
doute ete surprispar i/n€ 
avalanche: Us ne sontplus 
due deu)(^ . 


Tant mieuKlnous 
n*en re^terons qae 
plus facilement 














































































































































Ail /a/'^e, cd- 
ndi/Zes /. 
Au /drge,f/>- 
busNers!.., 


' Pafdgoni!..,Bdchi~ 

3 ouzQuksl. ..Mdrchandi 
de fdpt'&LXchouk - 


* Vd&-yf 
Tire! 


J'dttendd qu'il 
&oif plus pres,.. 


















































































Ek biert !Zo rrin o,U yd un 
dfeu pour /es dmdteuf*^ 
de whisky. . , 



Rieif de cdsse,cdpitaine 
Hon'^...Ahitant mieuKl... 
Sana lefdire expres Je 
crois qu€ vous nouadvez 
dbJir7fNv€me}7 tdeharri^ 
ses de cea bandits-*^ A 
* ^enttetournons /i- 


Ow,oui 


' j 



Mdis jysonge.ou eat 
Milou?,..Volid un bon 
moment deja gueje ne 
le voiapiua duprea de 
nous .. Mlhu?..Mi!ou?. * 


MHouL.Milou !,.. Oil 
d't-il bienpupasser? 





Votre Cdsguette est retrouvee^ 
deaf parfdit. Mais^ma!heureuse- 
ment, nous avons perdu tea 
fdmas, et consequent, 
plus devi vreSfplus de muni- 

Commentj 
munitions 


De ce coteda,soyex tranquUie. 
Reqandez: jdi aeuK ho/res de 
cartoucbesdans ma poche. 


Quelle chance tAinsl nous pour 
rons.s'ii ie faut, vivre du pro¬ 
duct de noirechdase..,ttgardex 
soiqneusement le papier: ;7 
nous servir pour , 
dufeu. 


Brave Miloutquiestparvenu 
a den Icher la cas qu ette 
du capitaine ... 




C'est dans cette foret 
quese frouve hJempIe 
du 6oleil ? 



Non^sehor.encore 
plus loin. Nous 
fra verserfortt^ 
is encore hau 
tes montaqnes... 



Ml He sd bards / 
fd n^en finlra 
done Jamais 
Je commence 
a enavoir as - 
^molde cet¬ 
te petite ex- 
n 



Stopt,. Reqardez^ la, 
une qrotfel, * . on 
s*arretait Id pourpas 
ser la nuit ? 


C esrune 
iddefmais. 





































































































































V -^’'vaPT^iSH 












Jp 

pjyTKp ^ j 




^/r f i/^'Vv3f EuOi 


1VF ^ 


Ww^atin 





Mille milh'ons de sdhordsl 
Attrdpe,sd!e betel 


Nortf qd ne vd ptssi. i 
vr^Aimenf qu*U nyd 
mousfiques dan^ ce 
tonrieti^e 




























































































































Mate mlllwm de mii- 
les^bo rds de to nner^ 



re de BrestL.lbut^d 
c? ca usede ces especes 
de macaques !.., Que 
/e did tie /es empodeL^ 

























































































































Dihs -moi foute I a 
verite i Me me ca - 
chez rienlC'estun 
autobui.n 'esbcepas, 
qui m 'd ren vers e ? 

W Mais non, 
fr capitdine, 

Ces/' un 

^ fdpir.,..\_ 


\^^uar73tapirpresse.senor, lui a/^ * 
1 ler droit devant lui, lui prendre ' 
a garde aucun obstacle.Mais tapir 

I pas mechant, lui pouvoirfacile- 1 
ment etre apprivoise. i 

" Ahloui?...th bien,lepro-'X 
‘ chain que je rencontrerai\ 
; c'est a coups de carabine 
'■ queje l'apprivdserai,moi! 



A ^Kkn 

M * 



£n toutCds,unechoseestcer 
hdineimesprochaines vacan- 
ceSfC'estici que je viendrai 
Iespasser.C'est vraiment 
un endroMde tout repos... 



Ah I ces sales 
moustiques, 
mUle sabords! 



Id, dair]ere. B or? enc/roit 
pour passer la nuit. . . 

Ex.cellente idee . .. 









































































































































/\t^56urez-\^ot/s:ce 

bra ve fourmilier iamanoir qui 

est venu vou6 dire bonjour ,,, 


/oi etre couvertfour^ 
mh^^Tamamira manger 
four-^^r-^ mh , - - 




Id -hds.blentdt, grande rivih 
re...Nau^ devoir traverser ^. 


Et comment?. 
>4 la nage ?* * 


Eaies beteat 



t^oas attendre id, senor . 
Zorrino bientot revenir 



Com we c'est curieux ., toua ces 
troncs d'arbres qui flottent 
aur la riviere . . . 

Dea tronca d'arbrea \ 


Ne voas yfiez pas.fistor 
Ceaont dea alligators / 



Des alUgatorsL.^(a,par exem 
plel^^^J^durais Jure que ~. 


OuifOui^ evidemment,. * 
Mais moif ie mycormals! 




.Euh, .Mercijiston , * 
i^ous voyezbienque... 


En effetj capital 
...MaisJ present 
Ie yoilJ dussi inof- 
fens if gii 'an tran c 
d*arbre veritable.. 











































































































































Sales bHes!.,Jem*en vais 
les exterminers.. 


Non^nonlnegas- 
piUez pdsms 



Sd/e pays de tannerte de 
3rest/.,, Quand done en 
sortlrons -nous ?*. * 


demairifSeWor capi 
tdine, nous 
(^uitfer/oret’. 















































































































En routeL ,, (a.joar exemp/e ! Ou 
ds-tu deniche ces cordea? 


Sdns doutenouaavoirbesQmde 
cordes^.Mo} lesfabricfuer ce 
dvec lianea 



DidblefleTempte duSoleil e^t hi en 
defendu ,,, Ce torrent eat inf ran - 
chiasdble...Flus loin,peut-Hre, 
frouverons-nous unpasad^e. 




Rien h faire, capitdin e.,. /ioua 
a/torts essayer de passer ici . , * 
//y a /a un plton rocheux aufour 
ducjuei nous pourrons iancer 
une corde ^, * 



VoUa /autre 
bout fixe d 
unarbre 
£t malnte - 
nant,qui pas- 


// d du cranj ce 


Zorri nOfavec fus it Tin tin , pour 
prouverj^ corde tres sot id el 


Sols prudent,Zorri no/ ”j| 


se ie premier? 


Hourrah / 
qayestl 




















































































































































































































































































Hoye ?. ..Noye?..^ 
Tin fin ?... Tin tin 
pas mort,n‘€st-ce 
pas,capitaine ? 


Helas! 

Zorrino! 


(Yort... ^ ien, ..Jene le yois pas., 
yoyons, ce n’estpas possible... 
II esf excellent nageur ... H 
va repacaitre a la surface. 




Tint! n!... Tin tin !.., Tst- ce b ten 
V0U5 ?... Ou done etes-vous ? 


Ici,deynerela 

chuted'eau... 


Wouah! 
Wouah! 



l)erriere fa chute d'eau?.., Com * 
ment^ derriere la chute d'eau ? 



DescendezL , Mes 
cendez encore.. 




ypus avez yu .Bien., -Je Ji 
croi^ que fat decouvertquel- 
que chose de tres mtiresaantL , 
Remontez chercher la corde... 


^osse pferre 

























































































































































Parfdif. Et main - 
tenant^ venez me 
rejoindre. 


Vo)la, fd y esf ! 



Com . *. Com ..-Comment ?... 

rejo}nd>‘e?-..N‘esf-ce 
paex vQus^au contrdlre.quL-^ 



non, non! fenez-^ 
VO us fermement a 
la corde et pass ez a 
travers !a chute ,.. 
Ce n^est qu'un min¬ 
ce rideau d'eau^ 
VO us verrez... 




Et hop 
(pay eat 


C*est cz^traordinalre * * * C^est 
mou 'i\ ,, C^est Incroyable ... 


(^aml/lesahords 
'Sj ou sommes-noi 


Un \ns tanh .J'ap 
peUeZorrlno . 


A ton tour 
ZorrlnoL 


















































































































Conteni' de te retrouver, 
Zorrina ! 


Tin tin A., Ah 1 in tin / 
Zorrinoa ea beaucoup 
i Ddsbksse? 


Rien, pas ane egraiiqnure. . . 

I Je suis tombe a reaa.^^ef puis * 
je ne sais p/us.J'ai ete pr/s dans 
an tourbitlon <. Je mesa is debat- \ 

4- * > ^ f J, ■* M W tA e Ft 1 j ^ /j 


£f Je cro/s gue, par un ha sard vraiment 
pro videntiel,J'ai decou vert une an - 
clenne entree da Temple da Soleii .Mne 
entree prohahlementoubliee des Incas 
eax-men7es...Ddi//eiirs,nous verronsbien^ 





Ma}s ; ton sang/d dotf fafre 
noir comme a Rinterieur d'un 
cachalot, la-dedansi 


Je h croyajs comme vous^ 
Mais Je suisdUe voir,Les to¬ 
chers s ont converts cRane 
g^atiere phosphores cente 
dij/iise une certaine 


jumiere^^^dcusyal/ons? 



Surfoutpas de bra/tL,* 
Sqyons prude/jts L. d^ai 
/ 7/w p ress ion que npus ntr 
SOmfnes p/us lo/n de 
monsieur Tournesoi, 



Conh'nuons 






PVouah / 
Wouahl 


Wouah / 
Wo uahI 
Par /c/ fa 


MHou sembie nous indi- 
quer queique chose, * * 
Id^ en effet, and trait qu 'it 
yd un passage ,, * Prends 
ceci.Zornno,Je vais es - 


C*estprobab/ementa la sui¬ 
te ddn de ces tremb/ements de 
terrCjSf frequents dans cepays, 
que reboufementa du sepro- 
duire,.^Nous vojfa done bio- 
ques .. .A mains qua 








































































































I 'hypothese du 
hembtemerji' de 
teneae confirme.. 
JUhns Yoirce quu! 
ya detdutrecdti». 




/dIoL,, Cdp'daine! 
, ZornnoLVenei, 
fdibeso’m de 
vofre aide,., 




Vds-^y !e premier, 
Zorrin o . * ,Je i-e pass erai 
e^suife ies carabines 
eb /es ponchos * 



































































































Toi Conner moi ie& fu - 
sih fSerforapitaine ... 


Les void... 


Oh! chambres 
des marts, id! 


chlouifZorrmo. 
nous n'dvons 
pas hchoiK.. 






Majs, sapris ti! C^es t 
MUou quia fait ce 
bruit-la!..,Qu*esf~ce 
qua cela siqnifie?... 


^djpar exem - 

pie ! Usont des 
OS a musique, 
danscepays... 



Flute des marts^ Tintin,.. 
Incas fabriquer flutesavec 
os des marts ... 


Une flute sculptee 
dans un tibia /... £t c'est 
MUou quia souffle de¬ 
dans parj^meqarde... 




Ahqa, mlUe sa - 
bords!mats c'est 
une totnbe,ici!„,Eh 
bien, c’estqai!... 


Que vouiez-vous, 
capitaine.iln’va 



es done,C'est pour 
me presenter a cette 
paire dejoyeux. trom- 
-la-mqrt que yous 



Non , nor?f CiSpitdine c'esf pour 
dutre chose—^esuis persuade que 
nous touchons hut. ». Voyez - 
vans cette ddtHe , , Nous a dons 
essayer deid faire bascu/en..Ef qul 
sa'ft ? Peut-etre que derriere* 

































































































K? * nu-pied^!„,Bd trdes de zdp o i'egue^ /. 
MoulesdgdufresL^^nthropopithequesL 
iSchez-moit bands de sauvaaesL^. 



Bien...Qu*on /es 
en/crmcdvanf de 
fes /dtire campa - 
rd7Tre deyanf 



























































































































AHons^^^orrino, ncpitu - 
re pfSS / , *. yV ous en ^ortt - 
tu verrds ... 


7 ij c^e coraic/ions /. fcf^o - 
pJdsmes/^., Grdind^ ISchesL^. 
DorypAoresi^^JTerrorisf'es/*.* 



EnsorHr,om,..Mdfs com¬ 
ment ?... Pauvre gos^e / 




h que j'di reque 
de cet IndienJ Jau - 
ga^.Je Pavdi^ tout 
a faitoubliee 



'^Puisquctoi mulolrpar^ 
tir quand meme > to} 
prendre ced^.sTre^hon 





Qwsaifa'r*^ Cest 
peut-eire unesot' 
te de tdli^man qul 
protege ceim qui 
lepQ^s^ede... £/, 
dar}^ cecasj'un 
de nou 6 auralt Id 



Tien^ Zorrino^ voila quel - 
que chosepourhi\,. Garde - 
}e pr^cieusemenhceld pour^ 
ra peuf-etre te^ervir... 



Voae^ venir.. , Inca 
attendre vou^ 


Ah!Ah!ilnous at- 
tendL .. Eh blen^ je 
m ^en vals la!dire ma 
faqon de penser^ moi, 
ace monsieur!,,. 



Regardez,,Ze! in- 
dien, a /j droHe de 
i^inca.,. Vous voyez 
Ft hi en, ce^fCh iqiufo , 
landen parfenalre du 
general Akazar^ que 
j*di retrouvea herd 
du'Pachacamac^\ 




Je.,, Mem.. .Hobkfik 
duSoiel! c estpdr un 
purha^rdque 
nousavons decou 
ver! / entree da Tern 
pie . Efie je trap vai t 
derriere une chute 
d'eaudans iaguei- 
iej^etdis fomhi,,. 



Bien.Qa oi qu *i! en soit notre 
hi neprevoitqu^un chaiiment 
pourceuK qui serisquenta 
pin^trer dans ie temp/e sa - 
ere ou nous perpetuons ie 
cuite duSo/eil, etcechati- 
went etrangers,tesfld mart/ 











































































































































































































Ld Id morfjamort!... 

YOU3 croyez <^U€ nous dlions 
nous Idisserrrfdssdcrerdinsi^ 
espece ale Cdnnibdle emplume! 




Noble Fils du ooleil, per- 
meffex-moj de v^ous eKpH^ 

f uerce quls'estpdsse.Jiotre 
ul n'd jdmdis ei^e decommeb- 
tre unsdcrUeqe.^lmpiemenf^ 
nous ehona J Id recherche 
de noire dml. 


aeur 



Yolredinla osi sepater du bracelet 
Sdcre de Rascar Capac. Votre ami se¬ 
ra lui dusal mis d mnrf F .. 



Qua fit a ce jeune Indien qui a guide 
ces etrangers etgui, de celte/agon, 
a trahi sa race, il suhira le chall- 
ment rSserve traltres , 
QuFI soil Immediatementegor- 
ae sur lautel duSo/eiiI 


rous navezpas /e droit de 
tuer cet homme^milte sabordsl 
Pas plus pue denous tuer, nous, 
mi He tonnerres deRrestlCestde 
lassassinat pur et simple! 


Pussi r}*est-ce pas nou^ 
qui Yous mettronsa mort. 
Cest le Soled lui me- 
me qui,desesrayons, 
mettra lefeuaubScher 
qui vausestdestine. 



Mille millions de mi He sabords! ie premier 
qui ose touchera unseulcheyeude/atite 
de ce gargon, celui-ta estun hom-jlB^memortl 



Mon Bleu ,Jy pen- 
se!^.*Ta m§daii!G, 
Zorrinolv , .Mont)*e 
/tf medFilie qae 
ieTaidonnee >, ^ 





Moi pas vole^noble 
fils du Soleil^ moi pas 
vole!..lui donne moi 
cette medallle I n ,, 



Ft to /, ch ie n d^efran - 
ger,ou Pas-luprise?... 
Sans doute^comme les 
pareih en ont Fhabitu- 
de,en violanf la sepul¬ 
ture d' 











































































































































































Cestmoi,o nobk fi!s 
du Solei!^ quf di donne 
J ce jeune Stranger 
la mSdaille sacree. 



Comment, toi,Hua^cdr,un grand 
pretre du So hit, tu a 6 comm/s 
le sacrilege de donnerce talisman 
d un ennemi de notre race ?,,, 



Ce n’est pas an ennemi de notre race. Seigneur .., 
Je tal vu, de mes yeux vu, pren dre tou t sea! la de ~ 
fense de cet enfant^ gue brutalisalentdeux deces 
in fames Strangers gue nous ha7ssons .Cestpour , 
celdjSachantgudi atlaitau devant de graves^ 
dangers, gue je lui al donne cefte medaltieJi-je . 





ttcette grSce, id void ,., 

Dans^he trenteJoursa re- 
ntr, i/spourroptchohf'r 
euJi-memes leJouret / *hea- 
re oiiles rayons de i'astre 
Sdcre enfhmmerontleur 
hucherje leurdonne 


, . , et non cede du jeune efranger gi^/par 
sa g^n^rosite, Sest pri ve de sa seule chan¬ 
ce desaJuK Mas iois sonf forme/tes ; // sera 


Cependantjje de- 


sire ieuraccorder 
une grace • * 

Aflons Jll meat 

pas si michant 
gu*ii en a 
/air/ 


jYon,dua6car, tuas 
aqi nobhment. 
Mais ton geste rraura 
servi gu'a sauver 
tay/e decejeune 
dien,pw6que le 
voild protege par 
ce talisman... 




Tds de sauvagest... Je 
m'en vais fumer une pi - 
pe... cela me calm era hs 
nerfs... Ou est-e!le?Ahl 
la void... £t fa, gu^est^ 
ce due c^est 


0aar}td cejeune hdien, 
il sera sAparS deses com- 
pagnonsetddura done 
Id vie sduveMdis // reste- 
ra jusguA sst mart dans 
ce temple af in gue notre 
secret nesoitpoint 
dehors. 


A presentjgu^on em- 
mine ces Strangers et 
quDn les metteau se - 
cret jusgua domain... 
Tel est la volonte du 
Fils duSo- 


Eh bien , nous voi/a dans 
de beauK drapsl 

Ou i, C *es t vra i ..tfais il 
^stheureuK de/J gue 


Ah toui^Je me sou- 
viens-.. Le journalgui 
aservi a embader 
nos cartouches ... 




Finij matnlenant... 
liouS n'en aura ns 
plus besoin...Cemest 
plus nous gut devrons 
al/umer du feu, a 


> 



nous 























































































































































































































Etpuis jmeme si 
uous drrlyions d 
/es desce/fer,Cette 
fenefre c^onne 
suruf? pMcipice^ 


Miiie sabor^ds !j 'di perdu 
mes diltimetEes ! 






\^..Amoins qu'i/s n'utili 
sentdes miroirs pardboH 


Eh bien^Mfhu.que fats 
tu /d .Muds-tu deni ^ 
che ce papier? 


Md pipef^^^Md 

pduvre pipei*.. 
£!fe est cdssee, 
millesdbords! 


q ues, c o mmc 1e ft tArch / - 
mede pour incendier ies 
vaissedUK romd. qul as' 
sie^ C^d^dien tSyrdcuse... 


Cheff nous a vonsfouUle defondencom 
ble toute l*Amerlque duSud^sansducun 
resultdt.Tintln Jecapitame et /epro/es- 
seurTourneso/sont restes introuvahJes. 


Jed/rai memep/us 
/nErou\^db/es , 



Aussiavons-nousdecide den- 
treprendre de nauve//es re- 
chercheSfSurdes bases ton tea 
neuyes, etayec des m^fhades 
entierement /ndd/Ees, 


Jed/rai meme p/uS 
0*03/" ce que nous 
a vans decide^ 



Ah?,.. Ef en qaoi consistent 
ces methodes ? 


Perrnettez -nouSrChef, de gan 
der a ce suiet an silenceaus- 
si compacr gue disc ret. *. itous 
lesdveZf botus etmouche cou - 
sue, teNe cst not re de vis e , 



La radiesthesie,moncher,comme 
Monsieur Tourn€so/,yoiia gui va 
nous mettre sur feur piste ., , 


























































































































































































(p£/ 'ejf-ce que c *estque cemorcestidejaumdl ? - 


Eh bieuj c*e3tcelui que 
m'dviez demande de con<ser^ 
ui devdit nous ser - 








^d,par eKempie, c^est 
vraiment curieuKi^^ 
Quelle coincidence ! u 

n — 

AlozStgaoi?^ 

On ne pew/ 


Mitou !... yeuj^-lu j oui ou 
non j cesser ce petitjeu ?** * 
AUorrs . id / 


“irv. 


Ahije crois que je 
vaisparvenira U 
















































































































































































Eh bien, voi/i,,, Je... Ef puis, 
rton ... Je ctois qu'il vaut mieuK 
que Je ne vous dise Hen Je puis 
me tromper etJe ne veunc. pas vous 
donner de fausses esperances ... 





D'accord . .4 Ho ns, bon ; c' est 
done promis!. . .Armons-nous 
de patience. . . £n attendant, 
je vats vous re pare r votre pipe... 


Tie ns, its ne sont pas to !.. ■ Cu - 
rieux /. . . ie penUule indiquait 
pourtant qu'l/s se trouvaienf dans 




-<3? ^e^ndemain , 


Oui noble Fits da Soleil.. .Je desire... 
nous desirons niaurir ddns oui^ 
dans diK - huit jours^ a it h ... Cost 
Fauniversdire de naissan 
ie capitaine 


MdisXir^bin, voas - 1 
Stes fou / . . . Ce 
tf' est pas . . . 

Silence, Cdpitaine, ~lf 
: VO us avez promis 
de m*obeiri... // 




Eh bien, soit!... Cost dans dix -haitJours exac^ 
temenh i Fheure que vous avez choisie,que 
vous eKpierez votre crime...Cdrdes,qu'onies 
emmeneUs soientbien traites desormah,et 
que ieurs moindres desirs soient exaucesi... 



&t qaeiqued ivnMant^ fi&M tmzi , 


/cifSenotea.saHe dupalais ou 
vous ioqer maintenant... 



















































































































































































































Et m^inten^ntfallez- vous m^eKpli - 
quer ce que tout ceh ^ignifie? 


rd3 encore, capitaine, 
pa3 encore .,Je ne puh 
yous d/re gu*une seule 
chose: tout ya h/en / 



Tout ya bien ! , , , Tout Yd tres bier?, 
Madame ta Marquise/. ,, Mo us af/ons etre 
grilles vifs dans d/K-huitjours ., ^t^ais^ a 
part ca, tout ra tres bien!,\.Je dirai meme 



Pius que six jours, 
demain mating 
tonnerre de Brest !., * 
Ah / misere de 
miserei ... 






&t ^ ^e^rt^demtalrL 


Comment en sortir , Qui 
it nous aider ?... 
o,peut-etre . ., 


C'est formidahlei ... 
Hous n'ayorts p/us 
que cinq Jours a 
y/vre^mii/e Sdbards! 
et vous faites de ia 
culture physique A, ♦ 
Lemoment est yrai- 
ment bie» ^ 


Que vou/ez - vous , 
capitaine,// faut 
hien consery&r 
sa soupiesse... 



So up/ess e/S o up/ess e/Sa upiess e L ,. 
Fas besoin de culture physique, moi, 
tonnerre de Brestlpour restersou- 
pleL..Vouiez-yoiis volrceqae je 

r\tri^ ^y%rnr^ /■AtrP' it mnry Arffit. /jpjjpt P 




















































































































































































































































//neserapas dif que je me 
Id'tsseral rd 1‘tr alnsi com me 
un yiilqdirepoulet ,, J! fdut 
absolument s'evader. 


£t VO us restez /d J vous pre/asser^ mil - 
ie millions de sabords // faub faire 

quelqu e chose!... _ 

Ayez confiance, capi - 
^ ^ ^ taine.Bans deuK yoivrj 

nous setons sauvis * *. 


fatre, Don sang 
on sang ?. •. 


Vous savez biep <; 
cest impassible 





Sl&ia qufu/n 


\ Cost fini L.,PI us 
[ rien a esperer!... 
lamaisJe naitouche 
a ce point Ie fond 
du desespoir! 



D*dpres Ie pendule 
Us dojvent etre 
bien has ... 



FJus que (^ueiques heures 
d Yivre^miife sdhordsi^^. 
tp tout ce que vous trouvez 
fdire_, cyst de re!ire ^ pour 
id cenheme fpls, ce mor - 
cedu de journdi ! 



"...t eKpedition 
suisse est ert rou¬ 
te pour la Cordih 
lere d&6 Andes.tl- 

Ip .^prA.._I p rp.s- 




Li bres L.Mous sommts 
Ubresl^.^Vite f Tintrn ^ 
vite !... FHons!, * . 


Ne faites pasqa^ 
capitaine^ vouS 
Uez vous rom- 



nous arr^vons 


^ A 























































































































































































































L*heifre e^t venue, 
yeuii/ejr pe^^er 
/d rohe du sa¬ 
crifice * 


Hoi pdsser cette 
e^pkce de chemi¬ 
se de rtuit 
Jamais / , , , 



j--—j 1---L 

C^est Id A?/, II fd ut ohelr . *, 

Je VQusdts:Jdrtt^h /... £.t 
(fudtncl je dis : jamdis, 
c'ect Jdwdi'S ! 








































































































































































Voili MonahurTour- 
neaoI,Cdpitaine A,. 
Tournesol, qae noua 
a vans cherche pen- 
da ntai ionqtempa /r,, 
Le YoHa!... On va /'at¬ 
taches aupres de 



l^oi/s^capitaine Ah! quelle bonne 
SurpriseL.Xomment dtlez -yoas ? 

Trea bien.mercifComme 
voua voyez!. .. 



£t yo ua auaa ijmon ch er Tin tin ^ yo us vo I - 
/a A,, Je au/s sibeureuK de vous ref ran - 
yeri., Maia,dite6-moi^quesiqni/iecefte6ar 
te de n2dacdrade?...Ouaon7mes-noii6dci?*^. 


Ah!ducinemaL.^BonJe comprends / . •. 
Cest une reconstitutionhiatorique.sans 
doute, -. Ces qensda sent costumes^ com^ 
me,,xomme desAztequeSfdd<^/Ton.. . 
Ou piutohnonj comme des Incas ! 



Preciaetnent^ des 
Incas ^vous Vavez 


yft. 



lih!ou /, ad ml rd btement 
grimes* * *Et Yoyez cette 
dansetquelnature!^ guet- 
le conviction chez /e moin - 
dre de ces figurants . * • 


Fourvu qae tout se 


passe comme 
ie /'espere 
















































































































































0Piichdcdmdc, puissant dstre du 
jour^ tol qui ds fait !e monde^toi 
le dieu qui Panime^frappecebu- 
cher de tes rayons venqeursi 



Arrete^ 3 Nudscar /*.. Tes 
invocations ne seront 
pas entendues par te 
diou sou verain , 



tre a tous^pc 
un signe tdn<^ 
leaguetu n 
disires pas / 
fre mart. 



Silence fchien d*e- 
tranqerL^.De quel 
droitoses-tu t'a- 
dresserau So/eii ? 



Pduvre petit! 11 a 
perdu id raison! 


plats nonf njdis non : 
yotrs chdpa^du est trhs 
beau r iuj aussi. 


Herd, o astre 
souverain / .. * 
Merdf 0 Soleitt .,, 
Tu as entendu 
ma priere~^.l/oi~ 
d qae tes rayons 
decilnent *. - 


0 sublime Pachacamdc ! 
Je t'adjure de manifester 
ta toute-puissanceK.Si tu 
ne veux pas decesacri¬ 
fice ^ voile id, deranttoas, ta 
face etinceiante^. • 


Mdis..,Mdis ,ma 
parole, da raison ,.. 
Que se passe-t-it?..^ 
Ist-ce queje deviens 
fou, mo id ass it,Ces t 
de/d sorcei/eriet ,. 


























































































































































Srdce,Efranger,je f 'ensup - 
piie!...Fdis guelesole'll lui- 
sea nouveau.jet'dccor- 
derai tout 
me de¬ 



dolt, noble Inca, Jai con- 
fiance en td parole ... 
Sois done rassureije 
vais ordonnerauso- 



0 Soleil .puissant astredu jour, 
Je t'en conjure,sols dement!,.. 
Ale pitie de tes fils et que ta 
lumiere r^appdrdisse! 






PdrPdchdcamacf /e 
soiei! lui obeit .. * 
Vitelvifelgu'on le^ 
deiivre J Pinsfanf! 



fh jblertfCdpIfdi.ne?- . 
Le /purE7d/...(^pmpre 




' NereijS piAts3df7t 

d^fre dujourl .. Nerd 
d^dvoir ddigne re pan - 
, dre a t appeidujeu « 



















































































































































i ! 

Je r} ai gu^une para/e, 5 nobles etrangers : - 
1 Yous efes Iibres...£ije vais vousfaire re- 
I conduireJu^squ^du pied des montagnes... 



Ja te remercietnobie Fits da Soieii, 
mats j'ai er7core une demande 

J t*adresser ., * 


Itya dans monpays^sepf 
Sd Ydnts !e s upp os e, 

continuentd endur^r.d 
Cduse deh},de tern ties 
souffrances^Qaeile que 
sodtd manieredont tu 
les ftens en tan pQuvo\r, 
je demande que tu met- 
tesftnaieurstourments. 




Ces hommessontVe¬ 
nus ici comme des 
hyenes^pourv/o/er/es 
fombedux etpi/ter nos 
r/chesses sdcrees. 
Ces hommes meri - 
tent ie chatimentque 




/ton, ces hommes 
nesontpds venus id 
pourp/lier^ noble 
fits duSokH, Us n ’ont 
eu d'dutre ambition 
que defat re connaltre 
du monde entter 
Y06 traditions seca- 
idiresetid riches- 
se de votrectvi- 
ilsdtion ... 






oit ! je te crois .,. £t, 
d'ailieurs^je n*ai qu^une 
parole . *, VeuiUez me 
^utyre,o £trangers!. • Je 
Vd/sjevant vons^ mettre ffn 
a ieur supplice. .* 


yoda sept statuettes de cine. Chacune d'ettes re - 

presente an des hommes dont vans rndvez deman- 
de ia grace. C*est d'ici, de ce sanctuaiee. que, par 
maqiet nous ies faisons scuffrir.Cest d*/ci que nous 
ditons mettre fin a ieur supp/ice. .. 

De i'envQutement!. . Je 
m*en doutais /* * . Mats ies 
bouies de cr/stdij 



Ces boules contend tent an 
Hquidesdcrejire de la coca, 
quiplongealtles vktimesdans 
un prof and oommeli pendant 
lequel te Grand Fretre tes te* 
na/t en sonpouvolr jusqu au 
moment ou tenvoutement 
COmment^dit„.S^ \ 


Je comprends tout main- 
tenant!... Les bouhs de 
cnstaija iethargiejes 
souffrances enaurees par 
tes expiorateurs au mo¬ 
ment ou, id meme, te 
Grand Fret re tortura/t 
les statuettes qui represen- 
taient chacun d'eux . *. 



















































































































































































































A 'msi donc.moncherZorrmo, tu as 
decide de tester id .. Mo us fe di- 
sons adieu / *,. Peut-etre an Jour, 
guisalt ? nous reverrons-noas ,. * 



A^ant de vous quitter, nobles 
etrangers J'di,mot aussi, une 
grace a vous demander .,. 


PM 


Je sais laquelle, noble 
Fils duJoleiiMjetiens 



^ Je jure gue Jamais Je ne revele- 
rai a quicongue Vemplacementdu 
Temple du Soteil 

y. ----- 

Moidussi, vieux. frere,je lejure!.,, 

Que ie grand Cric mecrogue et 
me fas5e avaier ma barbe 
ia- 



Mai dussi^Je le jure: ja - 
mais je n*aLceptera\de tour 
ner dan^ un aulre film^ me - 
me si Holly wood me fdhait 
un port d*or, Vous avez 
ma parole* 





/iercifj^ai c on fiance en 
yous Vo I/a yos guides 
et VOS lamas ... 


Nille saherds I en - 
es Id mas L.* 



Voulez -vous ouvrir un 
des sacs que transport 
tent ces lamas? 





Oh!c 'estsipeude cho¬ 
se,compare d«x r\- 
chesses de ce temple!... 
D'dll/eurs,puisgue 
j^ai vofre parole de 
nerien reveler,veuit 
lezmesuivre,* - 


Tonnerre de BrestL,, Cest 
inoui , , ,De For, ,, Des dia - 


mants!„.D€spierres precieuses,. 


A mains que vous 
n^insistieZfhlcn 


Je vous remercte, noble Fits 
duSoieil, mais nousnepouvons 
accepter de tels presents,, * 


















































































































































































Je ¥^ousdffhme 
quuldQitydvoir 
deTordan^ 
environsimon 
penduie ne m *a 
jamah tromp4. 





Voila,^enore^,nou3 quitter vous 
icf .Md in tenantj ^ous prendre ie 
train et puts rentrer a a ns i^otre 
pays -.. /Ijd/os, senores ,etque/e 
Jo/e/7 vous soit propice ^ 

Minute /,.. Me partez 
pas tout desuite. 


Voutez - VO us tenir ma ca - 
rahine pendant qiAeiques 
/ns td n ts ? 




Ta as paye pour tous ie^autres, 
mai6, tantph !j'dvah qd surkc^ur 
depuisj^^ hngtemps ! 



FIN 
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